
QueReLLe OF 
RObeRVAL
Après le magnifique accueil
réservé à Tu aimeras ce que tu
as tué, publié en 2017, le second
roman de Kevin Lambert était 
attendu avec impatience et
Querelle de Roberval, publié dès
2018, reçut ainsi un accueil bien
mérité. En 2020, une traduction
dans la langue de Shakespeare de
son premier roman fut offerte aux
lecteurs anglophones (You Will
Know What You Have Killed) et
c’est maintenant le tour du second de recevoir le même traitement. L’action se situe
dans la ville de Roberval, au cœur du Saguenay–Lac-Saint-Jean, où une grève déchire
une scierie locale et sa communauté. Malgré un fort désir d’échapper à la misère et
de faire front commun contre Brian Ferland, propriétaire sans vergogne de l’usine, ils
font cependant face à un adversaire de taille. 

Le conflit s’envenime rapidement lorsque le propriétaire décrète un lock-out, mettant
ainsi le feu aux poudres au sein d’une population déjà survoltée. Faisant office de
figure quasi messianique, émerge alors des piquets de grève l’envoutant Querelle qui,
non content de soulever les foules pour dénoncer les injustices sociales, consacre ses
nuits à des luttes plus charnelles auxquelles goutent les jeunes hommes de la ville
sous le regard horrifié, mais toujours concupiscent, de leur père.

Qu’on ne s’y trompe pas, les luttes de pouvoirs ne se limitent pas ici au conflit de
travail, mais également à l’hégémonie hétérocentrique que Querelle se fait un plaisir
d’abattre au fil des rencontres. Celui-ci ne s’embarrasse d’aucune limite et déchaine
l’exultation du désir pour son corps, même chez les hommes les plus réticents qui
soient. Ces derniers, souvent étonnés, s’abandonnent ainsi à une domination qui les
remue, au propre comme au figuré.

La sexualité y est frontale et ne s’embarrasse d’aucun emballage romantique. Querelle
baise, il ne fait que rarement l’amour : on pourrait même le qualifier de baiseur en
série. À l’instar de l’éveil des passions charnelles qu’il suscite, son action alimente
également la poudrière du conflit ouvrier. Cette liberté absolue dans la sexualité 
s’arcboute ainsi aux limites et dérives corsetées d’un capitalisme extrême.

La référence au Querelle de Brest de Jean Genest n’est ici pas le fruit du hasard, puisque
le roman de 1947 situait également son récit dans le milieu populaire, celui des marins,
de même que dans les jeux de pouvoirs et de manipulation de son personnage
éponyme.

On ne peut que saluer l’extrême qualité de la traduction réalisée par Donald Winkler,
également responsable de celle du roman précédent, qui se distingue à nouveau par
sa richesse et son respect de la couleur locale.

Provocateur et délicieusement irrévérencieux, le roman se déguste avec un plaisir
presque jouissif, à la mesure de la démesure des conflits et des remises en question
qui l’agitent. 6
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LE BAL DES CENDRES
Roman choral dont l’action se dresse sur les pentes du Stromboli, une île volcanique située
au nord de la Sicile, au cœur d’une saison où la chaleur n’est pas que synonyme de saison
estivale, mais également des bouillonnements qui agitent les personnages qui foulent les
pentes de son volcan.

Sous la forme de chapitres très courts, toujours présentés à la première personne, le récit
explore, presque sous la forme d’instantanés, la fièvre, les errements, les désarrois ou les
aspirations de chacun des personnages. Le procédé a ceci d’intéressant que chacun est ainsi
maitre de révéler, à son propre rythme, ce qui l’agite et ce qui l’habite, de même que ce qu’il
se refuse parfois même à admettre.

Point de rencontre pour plusieurs, l’hôtel du village abrite Guillaume, son propriétaire, ainsi
que sa fille de 15 ans, Giula, qui portent tous deux un regard scrutateur sur une faune locale
dont les destins s’entrecroisent. 

On y trouve Abigale, la touriste américaine qui ne peut s’empêcher de répondre aux charmes
de l’hôtelier alors que celui-ci pleure toujours la mort de son épouse. L’Américaine n’est
cependant pas seule, puisqu’elle traine dans ses bagages un amant qui, de son point de vue,
semble consacrer beaucoup plus de temps à converser à distance avec sa propre épouse qu’à
lui prodiguer les attentions auxquelles elle est convaincue d’avoir plein droit.

De son côté, Thomas pleure le souvenir d’Émilio, maintenant disparu et qui cache un terrible
passé, alors que Lior ne peut s’empêcher de lui porter un regard amoureux. Anton, qui aime
bien partager son temps entre la pratique de la médecine et honorer les femmes de ses
faveurs, ne résiste également pas au plaisir de labourer certains hommes de son effervescence
amoureuse. Vers qui se portera son intérêt ?

Gilles Paris illustre bien les chassés-croisés et l’agitation d’une population dont les émotions
conflictuelles se balancent au rythme des profondeurs abyssales et tourmentées 
d’une éruption annoncée, à la mesure des vérités qui ne cherchent qu’à se révéler au 
grand jour. 6
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